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LES COPAINS D’ABORD – A.S.P.O BRIVE (3-5) - 23 octobre 2014
De Manuel HERMIDA, au bord du terrain de Noailles pour Les Copains d’Abord

Présents : Delnaud (41), Fernandes (46), Franco (45), Matias (39), Medina (44), Micquet (46),
Monteil A. (59), Rebeix (33), Rocafull (46), Rol (61), Sobhi (43), Vaujour (47), Viard (41)

Et Ageloux (52), Bouillaguet (44), Mouysset (50), Casadei (58), Hermida (62) tous blessés

Buts : Les Copains d’Abord : Mus, Daniel et Olive.
ASPO : Papy, Amine et Casimiro D. (3)
Arbitre : Nino

Les blessures de guerre qui handicapent nos plus vieux serviteurs et les absences ponctuelles de
nos quadras comme David, Jérôme, William, Alex ou Fred qui prépare le marathon de Toulouse
ont réduit notre effectif comme des cèpes au fond de la poële. Le retour d’une campagne de pêche
de Christian et l’apparition de Pascal Vaujour dans le paysage ne garantissent rien d’autant
qu’Adam, notre rugbyman en reconversion souffre toujours d’une contracture sous la cuisse. Dans
le camp briviste, José Martinez est lui aussi victime d’un kyste poplité, espèce d’hernie à l’arrière
du genou et vient gonfler les rangs d’une infirmerie bien garnie dont Thierry Bouillaguet est enfin
sorti pour une simple visite de courtoisie.

Pas de temps
d’observation dans
cette partie en 3
périodes dirigée par
Nino. Le coup d’envoi
donné par les
visiteurs met sur
orbite le quasi
vétéran Casimiro
(David) qui perfore
une défense quasi
gruyère où Adam
semble chaussé de
plomb, faisant du sur
place face au
speeddy Gonzales
briviste qui centre au
second poteau pour Papy absolument seul pour pousser la balle au fond (0-1). Le temps de jeu
n’a pas dépassé la minute. Par contre notre défense centrale est elle même dépassée, ses gestes
sont approximatifs et les fissures visibles. Christian est en difficulté et se prend les pieds dans les
mailles élastiques du filet tendu avec son compère Pascal qui semble quasi miraud devant
l’homme invisible Casimiro. Pourtant, cette vision d’apocalypse est démentie dans l’instant par un
exploit de Mus qui déclenche de 30 mètres une frappe somptueuse qui trompe Lassudrie
remplaçant de luxe de Chiquette resté à la maison (1-1). Mais la grande illusion va faire long feu et
un ballon en profondeur donné sur le côté gauche va trouver encore et toujours l’inévitable
Casimiro qui dépose Adam avant de croiser dans le petit filet d’un Greg impuissant (1-2). En cinq
petites minutes le scénario est écrit. Même si Momo, Carlos, Daniel, Olive et Mus font du mieux
pour maintenir le navire à flot, les « jaune » ont bien compris que David Casimiro était leur arme
fatale. Deuke et Papy lui confient le ballon qu’il demande en profondeur comme un mort de faim. Il
tire une première fois sur le poteau avant d’être encore à la réception d’un ballon profond pour une
conclusion en force face à Greg abandonné (1-3). Adam, vient de se claquer, laissant sa place à
Doudou. La fin de la première période est la bienvenue.

Karen et Pascal Vaujour font leur entrée. La partie continue sur le même rythme. David Casimiro y
va d’un débordement côté gauche et d’une subtile pichenette pour battre Greg (1-4). Ce même
Greg réussit à s’interposer devant le buteur briviste au prix d’une sortie déterminée. Mais, dans le
jeu, notre milieu de terrain a mis le pied sur le ballon et sans un Dany Beonel en mode Desailly,
Lassudrie s’emploierait plus qu’il ne le fait. D’ailleurs, une action collective d’école où Carlos, Olive,
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Karen et Mus sont concernés va décaler Daniel
Micquet sur son couloir gauche favori. Le
responsable logistique qu’il est va alors calibrer un
modèle de tir croisé (2-4). Une action combinée
sur le flanc droit entre Pascal et Carlos permet à
ce dernier de déclencher une frappe puissante
que Lassudrie sauve miraculeusement du pied au
dessus de sa barre. Ce danger déclenche une

révolte immédiate des joueurs de l’ASPO et un vent de panique souffle devant notre but où
Doudou fait don de son corps pour sauver une situation extrême. Karen va subir un duel sévère
pour la conquête du ballon mais heureusement, le contact est spectaculaire mais sans
conséquence. Nino peut interrompre cette deuxième période engagée sur se score de 2-4.

La dernière séquence va confirmer les bonnes intentions des acteurs et l’équilibre d’une partie où
l’effet Casimiro aura fait la différence au score. Un tir lointain et flottant d’Amine trouve une main
tremblante de Greg pour un 2-5 franchement sévère. Un coup franc de 30 mètres de Daniel
Micquet est détourné par un excellent Lassudrie. Mus réussit à pénétrer dans la surface côté
gauche mais sa frappe manque de puissance. Les lancements profonds trouve un Casimiro en
baisse de lucidité qui préfère le tir dans le petit filet à la passe pour un partenaire. Tant mieux pour
nous ! Karen subit un nouveau duel pour la conquête du ballon et la partie doit être interrompue
pour remettre sur pied notre courageuse fille qui ne
fait l’objet d’aucun traitement de faveur. Elle fait
son match et sa contribution dans le jeu est
performante. Celle d’Olive l’est particulièrement
quand il conclut une action collective côté droit
d’une frappe chirurgicale qui va se ficher dans le
coin supérieur des buts brivistes (3-5). Voilà un
score plus conforme au contenu d’une partie
disputée dont les vainqueurs ont su exploiter la
vitesse et la percussion de leur fer de lance David
Casimiro, le plus jeune de la fratrie qui constitue le
quart de l’équipe visiteuse. Nino peut mettre un
terme à ce bon match et laisser place au traditionnel serrage de louches.

Après la douche, c’est le rituel habituel du foot
loisir : bière, apéro, discussions et repas à frais
partagés en guise de prolongations bien
agréables. La suite des aventures au prochain
match.

Nino a toujours quelque chose à
dire


